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Dans le cadre de l’Année 2014, consacrée par le Saint-Synode de l’Église  
orthodoxe roumaine à l’Eucharistie, les hiérarques de la Métropole roumaine 
d’Europe occidentale et méridionale et ceux de la Métropole d’Allemagne, d’Europe 
centrale et du Nord, se sont réunis à la résidence métropolitaine de Limours (France) 
du 7 au 9 avril 2014. Ils ont discuté de la confession et la communion, dans une 
perspective patristique, liturgique, canonique et pastorale, et ont analysé 
l’importance et les implications concrètes de ces deux saints Mystères. 
 
Les débats ont permi de souligner les aspects suivants: 
 
- la sainte et divine liturgie est le centre de la vie chrétienne. En elle s’exprime, de 
façon personnelle et communautaire, l’appartenance du fidèle au Corps mystique du 
Christ, qui est l’Église. 
 
- la vie spirituelle du peuple de Dieu est soutenue, de façon essentielle, par le 
sacrement de la Confession et par celui de la Communion. Ceux-ci constituent un 
antidote puissant à la tendance du monde sécularisé à nier la vie liturgique de l’Église 
ou à se montrer indifférent à son égard. 
 
- le saint mystère de la Confession aide le chrétien à retrouver l’équilibre de l’âme 
par la purification des péchés et par le pardon; il l’aide et à lutter contre les tentations 
de la vie, grâce au lien constant qu’il entretient avec le père spirituel. La fréquence de 
la confession constitue une véritable thérapeutique de l’âme. 
 
- la croissance spirituelle et la dynamique pastorale des paroisses dépendent, de 
façon évidente, de la place qu’y occupent la Confession et la Communion, ainsi que 
du zèle et de l’engagement personnel du prêtre et de sa famille dans l’expérience 
qu’ils ont de ces sacrements. 
 
- la communion au saint Corps et au précieux Sang du Seigneur, par-delà son 
caractère personnel, a également une dimension communautaire. Celle-ci contribue à 



renforcer l’unité, non seulement dans la famille et dans la paroisse, mais également – 
et non d’une moindre façon - dans l’Église. 
 
- la catéchèse systématique des parents et des parrains des enfants qui sont 
baptisés, comme celle des futurs époux et des futurs témoins de mariage, joue de 
même un rôle très important : elle leur permet de s’approprier la foi et de participer à 
la vie de l’Église. Entretenir le lien avec ceux-ci et chercher régulièrement à les 
rencontrer constituent une obligation pastorale de chaque prêtre. 
 
- On constate avec joie que les prêtres se soucient que les enfants présents à la 
sainte Liturgie communient. De la formation et de l’éducation de ceux-ci dans la 
Foi dépendent aussi bien le présent que l’avenir des paroisses. 
 
- Quelque grande que soit la disponibilité du prêtre à l’égard de chaque personne de 
la paroisse qu’il dessert, la réalité pratique prouve qu’il ne peut s’occuper de façon 
satisfaisante d’une très grande communauté. On constate que les paroisses dont les 
fidèles sont en grand nombre perdent la dimension personnelle de la pastorale et de la 
spiritualité, ce qui conduit à l’affaiblissement du dynamisme de ces communautés. 
Pour cette raison la multiplication des paroisses et des prêtres s’impose. 
 
- Pour assurer dans les paroisses un ministère pastoral aussi proche que possible des 
besoins de l’homme contemporain, la formation continue des prêtres, à la fois 
intellectuelle, pastorale et spirituelle, est indispensable. Ceux-ci seront ainsi en 
mesure de donner aux fidèles les réponses les plus appropriées à leur vie, dans le 
contexte spécifique où ils vivent.  


